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Couverture : église de Marzy
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Deux événements retiennent mon attention au cœur du carême. 
Le premier est le nombre important d’hommes et de femmes qui se 

laissent attirer par le Seigneur et se sont engagés avec le saint peuple de 
Dieu à vivre le temps du Carême comme une préparation à la nuit de Pâques 

et au jaillissement de la lumière du Ressuscité. Ils seront baptisés cette nuit là, 
et deviendront à leur tour des membres lumineux de l’Église. Cette aventure nous 

concerne tous. Ces quarante jours sont un temps de formation au sens où l’entend saint Paul :  
« Mes petits enfants, pour qui j’éprouve de nouveau les douleurs de l’enfantement, jusqu’à ce 
que le Christ soit formé en vous ! » (Gal 4, 19). Qui peut dire qu’il est parvenu au terme de sa 
formation, que non seulement il n’a plus rien à apprendre de Dieu et de ses frères mais que le 
Christ est définitivement formé en lui ? C’est l’histoire de toute une vie… et les catéchumènes, 
bientôt néophytes, nous entrainent avec eux à désirer chaque matin que la vie du Christ 
naisse et grandisse en nous, dans une dynamique qui, même dans la douleur, nous conduit à 
une union vitale avec la personne du Sauveur.

Un second événement me frappe au début de ce mois de mars, à savoir la concomitance 
du carême et du ramadan. Nous sommes entrés le même jour dans ce temps béni et nous 
pouvons sans doute y discerner un appel renouvelé à tisser entre nous des liens fraternels. 
L’exemple du père Christian de Chergé peut nous y aider. Nous célébrerons cette année les 
trente ans de sa mort en Algérie. Sa grande délicatesse et sa soif de dialogue avec les musul-
mans s’enracinaient dans une amitié très concrète avec un Algérien, Mohammed. Le monde 
n’est pas sauvé « par le haut », trop souvent saturé par l’orgueil des puissants et le bruit des 
canons, le monde est sauvé « par le bas », c’est-à-dire par le courage, l’amitié, et l’espérance 
d’hommes et de femmes, souvent anonymes mais qui, comme Mohammed et Christian, choi-
sissent la vie au creux des fractures.

C’est l’exemple ultime que Jésus nous a laissé. Le « Très-Bas » a lavé les pieds de ses 
disciples pour les sauver de toutes les blessures infligées à la fraternité et pour qu’en l’imitant 
nous découvrions qu’il vit en nous. Quel beau mystère ! Poursuivons notre marche à la lumière 
de Pâques avec persévérance et joie !

+ Grégoire Drouot

LAISSEZ LE CHRIST
GRANDIR EN VOUS



	 4		     MARS 2026 	 MARS 2026    	 5

SEMAINE DE L’UNITÉ DES CHRÉTIENS 

DEUX CÉLÉBRATIONS
UNE MÊME FERVEUR 

Jalonnée chaque jour par la prière du matin animée sur RCF par différentes communautés ecclésiales 
de notre diocèse, la Semaine de Prière pour l’Unité des Chrétiens a été marquée cette année par deux 
célébrations  : l’une, le premier jour, 18 janvier, un peu comme une porte qui s’ouvre, au temple de 
Sancerre, l’autre dans la chapelle du Carmel à Nevers, dimanche 25 janvier.

La belle célébration du 18 janvier 
a été préparée et animée par 

le groupe œcuménique de Cosne- 
Sancerre-Pouilly et leurs pasteurs 
et prêtre, et s’est conclue dans la 
convivialité par les traditionnels, et 
très appréciés, vin chaud et pain 
d’épices.

Au Carmel de Nevers comme 
au temple de Sancerre, la chaleur 
fraternelle de ce temps de prière 
commune, avec son « avant » de joie 
des retrouvailles et son « après » 
cordial et convivial était comme 
une expression vivante du thème 
proposé pour cette année à tra-
vers les mots de saint Paul : « Il y 
a un seul corps et un seul Esprit, de 
même que votre vocation vous a 
appelés à une seule espérance. »

Un seul corps, autour de nos 
pasteurs, évangéliques, protestant, 
catholique, tendus ensemble vers 
la lumière du Seigneur, unis en lui 
dans une même espérance.

À Nevers, la présence de nos 
sœurs Lusiné et Elen, une maman 
arménienne et sa fille, nous a été 
précieuse, nous permettant une 
intense communion avec nos frères 
et sœurs d’Arménie qui, cette année, 
ont préparé les prières et réflexions 
de cette semaine de prière pour 
le monde entier. Elle nous invite à 
puiser dans cet héritage chrétien 
commun et à approfondir notre 
fraternité en Christ qui unit les 
chrétiens du monde entier.

Lors de ces deux célébrations, 
nous avons été heureux de vivre 
ensemble ce temps de grâce dans 
l’unité de la foi, heureux de té-
moigner ainsi de l’amour de notre 
Dieu, heureux de partager et de 
nous soutenir les uns les autres, 
en célébrant la diversité de nos 
dons et de nos traditions.

Que le Seigneur nous accorde 
la grâce d’être ensemble reflet du 
cœur du Christ, lui permettant 

d’achever son œuvre dans le cœur 
des croyants !

Toi que le Père nous a envoyé,
Aube merveilleuse,
Soleil juste et bon :

Lève-toi, fais briller sur nous tous 
Ta douce et tendre Lumière.

Vos sœurs du Carmel
et Sandrine Eyoum

COOPÉRATION MISSIONNAIRE

PARTICIPATION ACTIVE DU DIOCÈSE
Dans le cadre de sa mission pour la coopération missionnaire, Caterina Zuccaro a participé, comme 
chaque année depuis plus de quinze ans, à la rencontre annuelle du réseau de la Mission universelle 
qui a eu lieu à Paris, à la Maison de la conférence des évêques de France, les 28 et 29 janvier, avec 
comme thème Vivre ensemble une mission heureuse.

Pour la première fois, Caterina 
a été invitée à témoigner de 

sa mission dans la Nièvre. C’est 
pourquoi elle a souhaité inviter 
Florence d’Été qui fait notamment 
partie, depuis sa création en 2022, 
du groupe mission-communion.

Ensemble, elles ont préparé un 
témoignage vivant et percutant 
sur les réalités du diocèse, avec 
l’appui d’un diaporama, préparé 
en amont, pour montrer ses ri-
chesses. Elles ont illustré aussi 
leurs propos d’exemples concrets 
de projets missionnaires comme, 
dans le Morvan, en 2024, l’après- 
midi missionnaire pour repérer les 
« pépites » existantes et comme le 
pèlerinage des reliques de sainte 
Thérèse de l’Enfant Jésus dans nos 

paroisses en 2025. Elles ont ré-
pondu ensuite aux questions ce 
qui leur a permis d’enrichir leur 
propos.

Le cardinal Bustillo, intervenu 
le matin en tant que référent de 
la Mission universelle depuis six 
mois, est resté écouter ces témoi-
gnages. Les retours des autres 
participants ont été encourageants 
car, malgré sa petitesse, cette ex-
périence va servir à d’autres dio-
cèses beaucoup plus grands !

 Voici quelques passages de 
l’intervention du cardinal Bustillo :

- «  Retrouvons une boussole 
intérieure, une âme, revenons à  
l’essentiel. »

- « L’Église doit risquer la mission ! »

- «  Que le vent de l’Esprit Saint 
souffle et stimule notre créativité, 
notre fraternité, notre fécondité (…) 
il faut “naître d’en haut”  ! Ces deux 
jours nous ont bousculés positive-
ment tout en renouvelant notre en-
vie de travailler ensemble pour une 
complémentarité de l’Église locale et 
l’Église universelle ! »

Caterina Zuccaro
Florence d’Été

JOURNÉE DE LA VIE CONSACRÉE - 2 FÉVRIER

RESSAISIR LA JOIE DE SA VOCATION
Cette année, à l’occasion de la journée de la 
vie consacrée, des religieux et religieuses,  
des prêtres et des diacres, se sont rassemblés 
avec d’autres baptisés, à la Pierre-qui-Vire. 
Du 2 au 6 février, Laetitia Calmeyn, ensei-
gnante au Collège des Bernardins a guidé 
leurs réflexions et leurs échanges. Voici 
quelques témoignages.

“La vie consacrée pour moi 
c’est d’abord d’être baptisé. La vie 
religieuse qui est une forme de vie 
consacrée, une manière de vivre son 
baptême, c’est pour moi un chemin 
d’Évangile.

C’est une vie apostolique vécue en 
communauté de vie, marquée par les 
vœux. Nous sommes venus chercher 
Dieu dans cette abbaye. C’est déjà se 

poser, prendre du temps pour soi,  
mais aussi prendre du temps pour 
accueillir Dieu dans nos vies. »

Sœur Élisabeth de Tonquédec

“Je réponds à une proposition 
qui nous a été faite par notre évêque, 
de rassembler à la fois les prêtres, les 
diacres, leurs épouses et les consacrés. 

J’ai saisi cette chance qui nous a été 
donnée, d’abord parce que je trou-
vais que c’était une bonne idée de 
rassembler des vocations différentes, 
et puis pour moi c’est toujours l’oc-
casion de se ressourcer, de bénéficier 
d’un temps calme et d’approfondir 
ma foi. »

Françoise Jacquier 
épouse de Michel-Éric, diacre

l’ÉGLISE

Caterina Zuccaro, Florence d’Été
et cardinal Bustillo

Au temple de Sancerre À la chapelle du Carmel, à Nevers

“Au nom de la communauté 
chrétienne arménienne, nous remer-
cions Dieu pour ce rassemblement 
fraternel et pour vos prières. Que le 
Seigneur bénisse votre solidarité et 
fortifie les liens de foi et d’amour qui 
nous unissent.” Lusiné et Elen

Elen et Lusiné

 OFFICIEL

NOMINATION

PASTORALE FAMILIALE

• Dominique et Malika Rodeia sont 
nommés délégués diocésains à la Pasto-
rale familiale.
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LE DIOCÈSE

DENIER DE L’ÉGLISE 2026

UNE ÉGLISE VIVANTE,
AU PLUS PRÈS DE CHACUN

Dans la Nièvre, la campagne 2026 du Denier de l’Église a débuté 
en février. Elle met en avant la vitalité de l’Église illustrée par une 
scène de sortie de messe où un prêtre échange avec un jeune couple 
sur le parvis. Pour déployer la vie de l’Église, les catholiques sont 
invités à soutenir et aider toutes ses missions. 

Le Denier finance la mission quo- 
tidienne de l’Église : 39 prêtres 

(dont 9 retraités), 14 diacres (non 
rémunérés par le diocèse), 18 sala-
riés, 20 laïcs en mission ecclésiale 
(dont 7 font partie des salariés) et  
de nombreux bénévoles. L’Église 
catholique vivant uniquement des 
dons (sans subvention de l’État ni du 
Vatican), elle compte chaque année 
sur la générosité des catholiques 
et des amis de l’Église.

Ces dons permettent de soute- 
nir trois grandes missions : célébrer 
les sacrements et accompagner 
les étapes de la vie, annoncer 
l’Évangile (paroisses, aumôneries, 
hôpitaux, prisons, dialogue avec 
la société), et accueillir ceux qui 

souffrent ou sont isolés. Quels que 
soient nos liens avec l’Église, en 
tant que baptisés, nous sommes 
invités à soutenir ces missions en 
participant au Denier chaque année.

DANS LA NIÈVRE,  
LE BILAN DE LA COLLECTE 2025

La collecte du Denier s’inscrit 
dans un véritable travail de fond, 
mené sur la durée. Elle débute en 
février, mais se déploie en réalité 
tout au long de l’année. Régulière-
ment, les fidèles sont ainsi invités 
à donner et à mieux mesurer 
l’importance de soutenir les mis-
sions de l’Église : accompagner les 
grands moments de la vie, per-

mettre à chacun de découvrir la 
joie de croire en Jésus-Christ, et 
annoncer la Bonne Nouvelle au 
monde.

Le contexte économique et 
social actuel impacte aussi les 
ressources de l’Église. Donateurs 
et futurs donateurs subissent, 
comme tous, les répercussions 
des conflits dans le monde et la 
baisse du pouvoir d’achat liée à 
l’inflation. Atteignant 580 992 eu-
ros, la collecte 2025 affiche une 
légère baisse, et le don moyen  
est presque stable pour s’établir à 
112 euros. Ces chiffres témoignent 
des efforts importants consentis 
pour soutenir l’Église, et les dona-
teurs en sont vivement remerciés.

Cette campagne est portée lo-
calement grâce à la mobilisation 
de nombreux bénévoles, aux côtés 
des curés des 13 paroisses, sous la 
responsabilité de Sophie Arnoux, 
économe diocésain.

En 2026, le dispositif prévoit 
la mise à disposition d’enveloppes 
dédiées dans les paroisses, l’af-
fichage de la campagne dans les 
églises du diocèse, ainsi qu’un 
relais sur le site internet et les ré-
seaux sociaux du diocèse.

POUR QUE L’ÉGLISE SOIT LÀ, 
À CHAQUE MOMENT DE LA VIE

“Depuis ces derniers mois, au fil des 
rencontres et des visites dans les paroisses de 
notre territoire, je mesure que l’Église est bien 
vivante dans la Nièvre ! 

Grâce à l’engagement des prêtres et des diacres, et au dévoue- 
ment de nombreux laïcs et bénévoles, l’Église accompagne les 
grandes étapes de nos vies : les joies et les épreuves, les nais-
sances et les deuils, les mariages et les engagements religieux, 
la transmission de la foi aux enfants, aux jeunes et aux adultes, 
l’écoute des familles, la présence auprès des personnes isolées, 
et l’attention aux plus fragiles et aux plus pauvres. 

Pour que cette mission continue, et qu’elle porte du fruit, nous 
avons besoin de vous. Le Denier de l’Église n’est pas une aide “en 
plus” : il est la ressource principale qui permet cette présence 
concrète. Il sert à assurer la rémunération des prêtres et des laïcs 
salariés qui se donnent chaque jour pour la vie pastorale, l’accom- 
pagnement, l’organisation, la catéchèse, la solidarité, la formation… 

Chaque don compte. Quel qu’en soit le montant, il est un 
geste de confiance et une semence d’espérance. Par votre 
soutien, vous permettez à l’Église de Nevers de poursuivre 
sa mission, de grandir et de rayonner, au service de tous.

Je rends grâce pour votre générosité et votre fidélité. Je vous 
assure de ma reconnaissance, et je vous confie à la tendresse 
du Seigneur. ” Mgr Grégoire Drouot

DANS LE DIOCÈSE
	

	 	 	 	 	

	 30	 9	 14	 20	 18
	 prêtres	 prêtres	 diacres	 laïcs en mission	 salariés
	 en activité	 retraités		  ecclésiale

LE DENIER DE L’ÉGLISE 2025

  TOTAL DES DONS

	 2024		  2025 

	 611 500 €	⬊	580 992 €

   DON MOYEN

	 2024		  2025 

	 114 €	 ⬊	 112 €

UNE AFFICHE A ÉTÉ CRÉÉE 
POUR ILLUSTRER LA CAMPAGNE 
DU DENIER

Cette image évoque un moment 
phare de la vie chrétienne. Elle 
fait écho à tout ce que les fidèles 
vivent au cœur des paroisses : 
célébrer les sacrements et la 
messe, visiter les malades, accom-
pagner les enfants au catéchisme, 
cheminer avec des adultes qui se 
préparent au baptême. Même si 
ces instants restent souvent dis-
crets et peu visibles médiatique-
ment, ils se déroulent chaque jour 
dans les paroisses de la Nièvre et 
marquent en profondeur ceux qui 
les vivent ou en sont témoins..

L’affiche porte ainsi un mes-
sage d’espérance. À travers cette 
scène, ce sont les grandes mis-
sions de l’Église qui apparaissent, 
toutes orientées vers l’espérance : 
annoncer la Bonne Nouvelle du 
Christ, témoigner que Jésus est « le 
chemin, la vérité et la vie », et aller 
vers les autres dans un esprit de 
dialogue et de partage.

FRATERNITÉS MISSIONNAIRES DE PROXIMITÉ

UN MOMENT PRÉCIEUX
Nous avons vécu un moment précieux, samedi 
24 janvier, avec la rencontre diocésaine des 
fraternités se réunissant autour de la Parole 
de Dieu. Plus de soixante personnes se sont 
retrouvées à la maison du diocèse. 

Nous avons pu voir la diversité 
des membres des fraterni-

tés : des jeunes aux plus âgés, de 
Luzy à Cosne-sur-Loire, membres 
« expérimentés » ou plus récents, 
équipiers de Chemins d’espoir…

Des mots ont été posés pour 
dire l’importance de ce qui se vit 
lors des rencontres.

Et le cœur de cette matinée a été le 
partage de la parole de Dieu en petits 
groupes de six personnes qui pour 
la plupart ne se connaissaient pas !

 
UNE MÉTHODE «  IMMERSIVE »

À l’écoute de l’Évangile selon saint 
Matthieu (l’appel de Pierre, André, 
Jacques et Jean), chacun a pu choisir 
de s’identifier, qui à un person-
nage, qui à un lieu, qui à un objet…

Et le partage qui a suivi a donné 
à cette Bonne Nouvelle un relief 
tout particulier...

Mgr Drouot a mis ensuite l’accent 
sur la dimension missionnaire des 
fraternités, une mission qui découle 
directement de la joie de l’intimité, 
de la proximité, avec la parole de 
Dieu, et avec les autres...

Pour cette joie, merci à tous les 
participants de la journée ! 

Michel-Éric Jacquier, diacre
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membres des équipes, grâce au 
calendrier d’équipe. Chacun médite 
un « mystère du rosaire » différent 

à l’aide du calendrier  : en priant 
une dizaine de chapelet par jour, 
on se porte les uns les autres. 

UN MOUVEMENT MISSIONNAIRE,
MOUVEMENT D’APOSTOLAT
DES LAÏCS, COMMENT ?

- Par l’invitation personnelle, la 
rencontre. On invite son entourage 
(voisins, amis…). Les membres des 
équipes sont à l’image du peuple 
de Dieu : tous sont invités : prati-
quants, non pratiquants… Il suffit 

de trois ou quatre personnes pour 
commencer une Équipe.

- Par la rencontre mensuelle qui 
se déroule « à la maison », lieu fon-
damental des équipes. Recevoir 
« chez soi » permet d’accueillir dans 
la simplicité, la convivialité, l’amitié, 
des personnes qui ne viendraient 
pas dans une église pour prier.

Brigitte Saint Hillier
responsable diocésaine (06 74 67 16 71)

Père Yves Sauvant
aumônier (06 88 31 50 57)

 Pouvez-vous nous raconter votre 
parcours personnel et spirituel 
jusqu’à votre ordination et votre 
arrivée à Magny-Cours ? 

Quatrième enfant sur six, j’ai 
grandi au Togo, au sein d’une famille 
catholique pratiquante et aimante.  
Ma grand-mère maternelle y a joué 
un rôle essentiel, faisant de la relation 
à Dieu, le pivot de notre vie. Elle est 
toujours très présente dans mon  
cœur et nous nous téléphonons régu- 
lièrement. Après neuf ans d’études 
(un an de propédeutique et huit 
au grand séminaire) je fus ordonné 
le 8 août 2015, dans le diocèse de 
Kpalimé, au sud-ouest du pays, dans 
la région des plateaux entourée de 
plantations de café et de cacao. J’ai 
suivi toute ma scolarité en français,  
apprenant aussi l’anglais et l’allemand, 
en plus de notre dialecte togolais. 

Je n’avais jamais imaginé deve-
nir prêtre fidei donum en France, 
jusqu’à ce que j’accepte la de-
mande de mon évêque de venir 
pendant six ans servir le diocèse 
de Évry-Corbeil-Essonnes. C’était 
mon premier grand voyage, loin de 
mes repères culturels. Le prêtre 
en Afrique n’a pas la même image 
qu’en Europe. Avec du recul, je suis 
très content d’avoir vécu cette ex-
périence, qui m’a conforté pour ac-
cepter cette nouvelle mission dans 
la Nièvre.

 Qu’est-ce qui vous touche le 
plus chez les fidèles de la Nièvre ?

Les paroissiens sont recon-
naissants que l’on vienne à eux et 
ils sont respectueux du parcours. 

J’avais une petite idée de la pasto-
rale en milieu rural, découverte en 
Bretagne, à Tréguier, chez un confrère 
togolais, au cours de vacances. Ici, 
j’apprécie une bonne vie frater-
nelle ! Partager la parole de Dieu, 
parler de la vie entre confrères 
prêtres  ainsi qu’avec les parois-
siens est tellement important pour 
ne pas éprouver la solitude et le 
mal du pays.

  Avez-vous été surpris par des 
aspects de la vie paroissiale ?

Oui ! Par les distances géogra-
phiques entre les clochers, mais 
si vous aimez conduire, tout va 
bien. La moyenne d’âge des pra-
tiquants m’a quelque peu surpris 
en arrivant, tout comme leur vo-
lonté d’apporter une contribution  
active dans la vie de la communauté. 
Leur engagement est fort, cela me 
porte et cela me touche. En ville, 
les églises sont peut-être plus 
remplies, mais les implications 
sont souvent plus superficielles.

  Quelle est votre prière ou passage 
biblique préféré et pourquoi ? 

« Qu’as-tu que tu n’aies reçu ? Et 
si tu l’as reçu, pourquoi te glorifier 
comme si tu ne l’avais pas reçu ? »  
(1Co 4, 7) J’aime ce verset de l’apôtre 
saint Paul, que j’ai choisi lors de mon 
ordination sacerdotale. Il nous invite 
à l’humilité et nous rappelle, que 
tout bien que nous possédons 
vient de Dieu.

Propos recueillis par
Fabienne Savajols

RENÉ
TCHALAGASSOU

La paroisse Notre-Dame entre Loire et Allier
a accueilli, début septembre, à Magny-Cours, le prêtre togolais, René 
Tchalagassou, suite au déplacement du père Victor Mouvi à l’Espace 
Bernadette, à Nevers. Église de la Nièvre l’a rencontré dans son pres-
bytère, au chevet de l’église Saint-Celse - et - Saint-Nazaire, quatre 
mois après son installation.

“Être prêtre et avancer…
Tout est possible avec 

la force de l’Esprit Saint !”

RENCONTRE
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MIEUX CONNAÎTRE…

LES ÉQUIPES D U ROSAIRE
Les Équipes du Rosaire sont un 
mouvement d’apostolat des 
laïcs reconnu en 1967 par les 
évêques de France et en 1972  
par l’Ordre des Prêcheurs (Do- 
minicains).

Depuis 1960, les Équipes du 
Rosaire, proposent de vivre 

l’Évangile avec Marie, dans de pe-
tites équipes missionnaires qui se 
retrouvent à la maison.

Ce qui les anime c’est la passion 
de l’Évangile et le salut des hommes. 
Avec le partage de la Parole et la ré- 
ponse à l’isolement des personnes, 
les Équipes du Rosaire participent 
à la nouvelle évangélisation. C’est 
une méditation de la Parole de Dieu 
sous le regard de la Vierge Marie 
ou « Vivre l’Evangile avec Marie ».

QU’EST CE QU’UNE ÉQUIPE 
DU ROSAIRE ?

C’est un petit groupe de per-
sonnes qui se retrouvent en deux 
temps pour la prière :

- Chaque mois : pour prier en-
semble « à la maison » et méditer 
la Parole de Dieu en s’appuyant 
sur le feuillet mensuel Le Rosaire en 
Équipe. Le schéma est le suivant : 
accueil, prière à l’Esprit Saint, invo-
cation à Marie, écoute de la Parole 
de Dieu et approfondissement de 
ce mystère avec une réflexion pour 
notre vie ; puis prière de louange 
et d’intercession avec partage d’in- 
tentions, demandes, action de 
grâce, et envoi en mission.

- Chaque jour : la prière person- 
nelle, méditation d’un mystère de la 
vie du Christ en lien avec les autres 

LE DIOCÈSE

« … ET DIEU VIT QUE CELA ÉTAIT BON »

LE SUCCÈS D’UN PETIT LIVRE JAUNE
Suite à la diffusion depuis le mois de novembre, du livre « … Et Dieu vit que cela était bon » dans le 
diocèse, de nombreux lecteurs se sont manifestés de vive voix, par SMS, ou par téléphone auprès de 
l’équipe de pilotage du projet. Voici des extraits que nous sommes heureux de vous partager. 

“En décembre, dans la boîte 
aux lettres, au milieu des journaux, 
se glisse une enveloppe plus épaisse. 
Bonne nouvelle ? Non pas une, mais 
un flot de bonnes nouvelles qui jaillit 
d’un livre jaune. Je sais quel sera le 
thème de mon homélie de Noël !

Julien

“Dans la hotte du père Noël, 
un petit livre jaune que j’ouvre dans 
les jours suivants. Je suis vite sé-
duite par le contenu et le contenant 
[…]. C’est si bon de lire du positif. 
La diversité des rédacteurs offre 
des expériences et des regards 
différents, inattendus, émouvants 
ou amusés... et j’ai vu que cela était 
bon. Non pas pour me comparer à 
Dieu, faut pas exagérer, mais pour 
me rappeler de rester attentive à ce 

qui a été beau dans une journée au 
lieu de ruminer le sombre. Donc fé- 
licitations aux artisans de ce projet, 
bravo pour le logo et osons le jaune 
lumineux de ces maudits pissenlits 
de la page 152 !	 Aline 

“J’en suis à la page 43, et déjà, 
toutes ces pages de témoignages, 
de ressentis, me font du bien ! Un 
beau cadeau ! Alors pour l’année 
2026 continuons de repérer les 
surprises bienveillantes !	 Iris 

“Je me suis bien retrouvée 
dans ce que vous dites sur la coif-
feuse page 10. Mais vous avez ou-
blié de souligner que l’on sort plus 
belle du salon grâce au savoir-faire 
de celle-ci.	 Florentine

“Les matriochkas de la page 
32, me renvoient à mon travail et à 
toutes ces rencontres, élèves, pa-
rents, enseignants avec qui j’ai fait 
un bout de chemin pour aller vers 
le meilleur.	 Fanny

“Complétement d’accord 
avec « la mémoire se perd, l’écriture 
reste » de la page 40. Je me suis 
acheté des livres d’histoire-géo-

graphie de la 6e à la 3e pour réviser 
mes connaissances et partager avec 
mes petits-enfants.	 Damien

“La lecture de la page 60 
m’a bien fait rire. Mon visage ridé 
serait beau comme une feuille 
d’automne !	 Faustine

“Sympa et intéressantes ces 
chroniques de l’espérance. J’ai bien 
aimé l’histoire du mille-feuilles 
page 27.	 Marion 

“ Quelle émotion en relisant 
un texte écrit par ma mère mainte-
nant décédée !	 Hortense 

“ Ça a l’air d’être des histoires 
de rien, mais la chute est toujours 
très profonde.	 Benoît 

Nous n’oublierons pas la lectrice 
perspicace qui a relevé une faute 
d’orthographe à la page 102 et 
l’honnêteté d’une autre qui avoue 
s’être endormie dès la sixième 
chronique !

 
Les prénoms ont été changés pour respecter 
l’anonymat.

À NOTER
RASSEMBLEMENT DIOCÉSAIN
Les Équipes du Rosaire vont se retrouver 
en rassemblement diocésain, le 12 juin 
prochain, à Beaumont-Sardolles et elles 
invitent toutes les personnes qui le 
souhaitent à se joindre à elles ce jour-là.
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ESPACE BERNADETTE

CLÔTURE DU CENTENAIRE DE LA BÉATIFICATION DE BERNADETTE

QUAND BERNADETTE
FAIT VIBRER LES CŒURS

Les 10 et 11 janvier derniers, le sanctuaire Sainte-Bernadette a vécu un week-end hors du temps. À 
l’Espace Bernadette, « il s’est passé quelque chose de fort », comme le résument plusieurs participants : 
des rencontres, des rires, de l’émotion, et surtout cette joie simple d’être rassemblés autour du spec-
tacle des Baladins de l’Évangile, « Bernadette à Nevers, témoin de l’Espérance ».

Dès leur arrivée, les Baladins ont 
investi les lieux. Marie-Made-

leine Gauthier, responsable de la 
catéchèse du diocèse de Nevers 
en garde un souvenir inoubliable : 
« un florilège de talents, une scéno-
graphie pointue, une technique maî-
trisée et un décor époustouflant... »

« Les Baladins transmettent l’amour 
de la Parole de Dieu. Ils ont su toucher 
des enfants par une catéchèse simple 
et pure, en montrant comment la Pa-
role nous parle encore aujourd’hui. » 
En coulisses, elle a vu « l’émerveille-
ment sur le visage des enfants », leur 
« grande fierté d’incarner un person-
nage de l’Évangile… ils se sont laissés 
rencontrer par le Christ » !

Ce qui rendait le spectacle unique, 
selon elle, c’est « la mise en parallèle 
de la vie de sainte Bernadette avec 
des passages de l’Évangile  », don-
nant naissance à « un spectacle aux 
couleurs de Nevers  ». Un véritable 
défi, relevé en un seul week-end, 
grâce à « énormément de travail » et 
à « l’accueil des jeunes avec ce qu’ils 
étaient ».

« Le samedi matin, on explique 
pourquoi ces scènes d’Évangile ont 
été choisies, ce qui s’y joue et com-
ment elles font écho à la vie de Ber-
nadette  », raconte Marie-Made-
leine. « Tout cela s’est fait dans une 
grande bienveillance, un climat très 
priant. La Parole de Dieu a vraiment 
pris vie sur la scène et dans le cœur 
de chacun. »

Le dimanche, l’ambiance était 
«  sereine, joyeuse et studieuse. Les 
enfants prenaient leur rôle très à 
cœur, avec une belle attention les uns 
pour les autres. La chapelle, elle, était 

pleine. Un public de 3 à 93 ans venu 
toucher du doigt que la Parole est 
vivante et nous parle. »

Christelle, spectatrice avec ses 
enfants, témoigne : « C’était un très 
bon moment familial. La bande son 
était de grande qualité, et quel plaisir 
de voir des visages que l’on connaît 
incarner Jésus ou Bernadette. » Elle 
ajoute : «  J’ai pu expliquer à mes 
enfants le parallèle entre les scènes 
de Jésus et celles de Bernadette. Ils 
ont été très impressionnés et ont 
beaucoup aimé. »

Clélia, 12 ans, qui incarnait Ber-
nadette, confie simplement  : «  Je 
suis très heureuse d’avoir joué ce rôle, 
mais surtout d’avoir joué avec toutes 
les personnes qui m’entouraient. J’ai 
fait de nouvelles rencontres et vécu 
deux journées formidables. »

Pierre Cantonnet, incarnant Jésus, 
nous confie : « En montant sur la 
croix, j’ai été bouleversé par la pro-
fondeur de son sacrifice. Une expé-

rience exceptionnelle, pour laquelle je 
rends grâce à Dieu. »

Le père Yves Sauvant était à 
l’origine du projet, sœur Susanne a 
écrit le scénario : « Je voulais mon-
trer une Bernadette profondément 
humaine, avec son caractère, ses 
défauts, sa joie de vivre et surtout sa 
joie de suivre le Christ… L’écriture du 
scénario était un vrai enfantement », 
jusqu’au moment où, dit-elle en 
souriant, « en trois heures, tout était 
écrit. Si ce n’était pas Bernadette qui 
m’a inspirée… »

Aujourd’hui, le scénario est dis-
ponible pour continuer à faire vivre 
le message. « Bernadette parle aux 
petits comme aux grands », conclut 
sœur Susanne. Et ce week-end l’a 
prouvé : l’Évangile, est une Parole 
vivante porteuse d’espérance.

Béatrice Bernardeau
missonnaire e’M à l’Espace Bernadette
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La préparation du spectacle

Le spectacle

Les baladins 
se recueillent devant

sainte Bernadette

DIACRES ET LEURS ÉPOUSES

EN FORMATION
Les 16 et 17 janvier, les diacres  du diocèse et leurs 
épouses se sont retrouvés autour du père Olivier 
Michalet pour approfondir le sens du baptême. 
Plusieurs exposés ont émaillé ces vingt-quatre 
heures et des temps de travail en fraternité 
ont permis des échanges fructueux nourris de 
l’expérience des uns et des autres.

Je partage volontiers avec les 
lecteurs d’Église de la Nièvre 

cette belle citation de Bossuet pro-
posé par le père Michalet au cours 
de son exposé :

« La nouveauté chrétienne n’est 
pas l’œuvre d’un jour mais de toute 
une vie. Il y a cette différence entre 

la vie que nous commençons dans 
le saint baptême et celle qui nous 
est donnée par notre première nais-
sance. Que celle-ci va toujours en dé-
périssant et celle-là au contraire va 
toujours en se renouvelant. Et pour 
parler de la sorte, se rajeunissant 
jusqu’à la mort. Tellement que par 

une espèce de prodige, le nombre 
de ses années ne fait que renouveler 
sa jeunesse jusqu’à ce qu’elle les con- 
duise à la dernière perfection qui est 
l’état de l’enfance chrétienne par la 
sainte simplicité et par l’entière inno-
cence. »

Denis Pellet-Many, diacre

CONSEIL PRESBYTÉRAL

BILAN ET PROJETS
Vendredi 30 janvier, les prêtres du diocèse étaient réunis en conseil presbytéral. 

Notre évêque, en dialogue avec 
les trois prêtres choisis pour 

être membres du bureau qui pré- 
pare ces rencontres, a désiré orienter 
les réflexions autour de deux points 
principaux  : l’année jubilaire de 
l’Espérance 2025 et la mission de 
prêtre dans la Nièvre en 2026 et 
dans l’avenir. 

Cette journée veut promouvoir 
l’échange et l’écoute en presbyte-
rium, favoriser la fraternité intrin-
sèque à l’ordination, entre prêtres 
et avec notre évêque, la faire vivre 
dans l’attention à celles et ceux qui 
marchent avec nous sur le chemin 
de l’Évangile, dans nos paroisses, 
dans les mouvements que nous 
accompagnons. 

Cette année du jubilé de l’Espé-
rance, ouverte par le pape François 
et clôturée par le pape Léon, a porté 
du fruit en nous, en nos commu-
nautés, en notre Église diocésaine, 
pour la suite de notre mission. Nous 
n’avons pas fini d’espérer, d’être 
nourris de la confiance que nous 

mettons dans le Seigneur grâce à 
sa vie donnée, qui a mis en nous 
cette « Espérance qui ne déçoit pas », 
et nous permet d’affronter le pré-
sent dans la confiance en envisa-
geant cet avenir qui vient apporter 
sa lumière. Nous avons appris à 
discerner cette lumière à partir des 
cris de ce monde, en particulier celui 
des prisonniers, qui a retenti, le 14 
décembre, au moment du dernier 
jubilé. C’est riche d’un bilan fructueux 
que nous avançons maintenant, évê- 
ques, prêtres, diacres, catéchistes, 
jeunes, enfants, artistes, membres  
d’un mouvement, migrants, hommes 
et femmes consacrés, prisonniers… 
ayant vécu un temps fort à Rome 
ou dans le diocèse.

Après avoir beaucoup partagé 
sur les conditions de vie matérielles 
et spirituelles des prêtres, il est bon 
de s’interroger aujourd’hui sur notre 
mission, ici et maintenant, cinquante 
ans après le concile Vatican II, 
dans notre petit diocèse nivernais. 

Le décret sur la vie et le ministère 
des prêtres, Presbyterorum Ordinis, 
n’est pas obsolète, son enseigne- 
ment est encore à mettre en œuvre, 
et son caractère synodal déjà mar-
qué. Nous avons de quoi réfléchir 
encore, avec le document final du 
synode sur la synodalité, et la der-
nière lettre apostolique du pape 
Léon, à l’occasion du 60e anniver-
saire du décret susnommé qui fait 
le lien entre les deux documents 
magistériels.

 
Quelles priorités données à 

notre ministère de prêtre dans 
l’avenir ? À quelle place le prêtre 
doit-il se tenir pour répondre aux 
besoins de la mission dans l’Église 
synodale ? 

Il s’agit de réfléchir ensemble, 
en dialogue avec notre évêque, les 
prêtres entre nous, avec vous dans 
la joie de servir la gloire de Dieu et 
le salut des hommes. 

Père François-Xavier Reveneau
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PAROISSE NOTRE-DAME ENTRE LOIRE ET ALLIER

DES TRÉSORS DISCRETS EN MONDE RURAL 
Mgr Grégoire Drouot à visité la paroisse Notre-Dame entre Loire et Allier du 14 au 18 janvier.

Au premier jour de la visite 
pastorale, dans l’église de Saint- 
Pierre-le-Moûtier, les membres 
de l’Équipe d’Animation Pastorale 
et des paroissiens ont accueilli 
Mgr Grégoire Drouot, et nous avons 
entonné les Laudes avec le père 
René, prêtre de notre paroisse. 
Au cours des jours suivants, les 
pas de notre évêque l’ont amené 
à découvrir. et à encourager les 
richesses humaines, économi- 
ques, historiques et ecclésiales 
d’une paroisse rurale de huit mille  
âmes.

À Saint-Pierre-le-Moûtier, nous 
avons débuté cette visite par la 
messe à la résidence Panama 
pour personnes âgées ou dé-
pendantes : richesse d’humanité 
jusqu’aux derniers jours...

Puis, ce fut la découverte éton- 
nante du « trésor johan- 

nique », ensemble 
unique de docu- 

ments, tentures 
et habits, té- 
moins muets 
des impor- 
tantes fêtes 
de sa inte 
Jeanne d’Arc, 

depuis 1909.
À Magny- 

Cours, la rencon- 

tre du directeur, des compagnons 
et des bénévoles de la commu-
nauté Emmaüs nous a permis de 
mesurer les joies et difficultés du 
relèvement des vies traversant des 
passages difficiles…

À deux pas de là, autre réalité : 
la visite du circuit de Magny-Cours 
avec des échanges enrichissants 
sur le rayonnement économique 
et humain de ce pôle automobile. 
Notre évêque a même pu faire un 
tour de circuit !

À Saint-Parize-le-Châtel, à Chan- 
tenay-Saint-Imbert, à Livry, immer-
sion dans différentes facettes du 
monde agricole : rencontre avec 
le vice-président d’un important 
groupement céréalier, avec un 
éleveur de charolais, avec des  
viticulteurs...

Les maires n’ont pas été oubliés, 
qui portent le souci quotidien de la 
vie dans nos petites et moyennes 
communes, en soutenant la vie ci-
vile et associative et en innovant, 
malgré des budgets limités…

Autre rencontre riche : à Chan-
tenay-Saint-Imbert, celle des ac-
teurs de la santé, indispensables 
dans le monde rural, autour de 
l’expérience rare des « médecins 
solidaires ». La question de l’avenir 
de la santé en monde rural a été 
posée...

La visite d’une caserne de sapeurs- 
pompiers a permis de mesurer 
combien la technique et l’organi-
sation, bien que nécessaires, ont 
toujours besoin de l’humain pour 
un service adapté à la population…

Les paroissiens ont été nom-
breux, aux divers rendez-vous : 
célébration à la maison de retraite, 
messes dans les églises, veillée pour 
les vocations, tous les temps de 
prières et aussi les temps conviviaux 
qui ont rythmé ces journées.

Enfin, notre évêque a pu rencon- 
trer les principaux groupes ecclé-
siaux  : Équipe d’animation pas-
torale, Conseil pastoral pour les 
affaires économiques, équipe fu-
nérailles, catéchistes, sacristines, 
Conseil pastoral paroissial… qui 
ont pu témoigné de leur vie, et re-
cevoir en retour encouragements 
et pistes nouvelles de pastorale… 

En conclusion, nous avons vécu 
des journées importantes pour 
notre paroisse ; tous, nous avons 
pu rendre grâce pour la proximité, 
la simplicité et l’écoute de notre 
évêque...

Merci Monseigneur ! Nous atten- 
dons avec impatience votre pro-
chaine visite, pour d’autres ri-
chesses !

L’Équipe d’Animation Pastorale 

LES PAROISSES

EN BREF

EN PAROISSES
CÉLÉBRATIONS
DE LA SAINT-VINCENT

Comme chaque année plusieurs 
paroisses vigneronnes ont dignement 
célébré la Saint-Vincent. Ce fut le cas 
dans la paroisse Saint-Jean-Paul II où les 
deux confréries de Marzy et de Garchizy 
se sont réunies pour la première fois 
sous leurs bannières respectives, dans 
l’église Saint-André de Marzy, en pré-
sence de Mgr Grégoire Drouot et d’une 
large communauté paroissiale. 
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FRANCILIENS DU NIVERNAIS 

UNE JOURNÉE AVEC Mgr GRÉGOIRE DROUOT 
Le 1er février, à Notre-Dame de l’Assomption, à Paris, les Nivernais hors les murs reçoivent Mgr Grégoire  
Drouot, accompagné du père Florent Ringeval et d’Élodie Tizon, chargée de la communication du diocèse.

Plus de quatre-vingt Nivernais 
ont assisté à la messe célébrée 

par notre évêque et concélébrée 
par le chanoine Guillaume de Men-
thière, curé de la paroisse Notre-
Dame de l’Assomption.

Nous nous sommes retrouvés, 
après la messe, dans la salle Jean XXIII 
pour le verre de l’amitié et un dé-
jeuner partagé. Un moment tou-
jours agréable et fructueux pour 
échanger, de sorte qu’il a fallu abréger 
pour nous rendre à la réunion sur 
le diocèse de Nevers.

Mgr Grégoire Drouot prend la 
parole. Sa visite des treize paroisses 
du diocèse se termine le 22 mars. 
Il annonce que les travaux de la ca-
thédrale Saint-Cyr-et-Sainte-Julitte 
prennent du retard, cependant 
une grande journée sera program-
mée, pour la réouverture. Il est trop 
tôt pour en révéler la teneur.

A été annoncé la journée de 
récollection diocésaine pour en-
trer dans le Carême, le 21 février : 
« 40 jours avec Jean-Baptiste De-
laveyne » qui est à l’origine de la 
première communauté des Sœurs 
de la Charité de Nevers.

Cette année, une soixantaine de 
catéchumènes seront baptisés à 
Pâques dans la Nièvre, c’est une belle 
nouvelle pour notre communauté !

Élodie Tizon nous parle de son rôle 
de communicante : échanger, faire 
rayonner le diocèse ; elle compte 
se rendre régulièrement dans les 
paroisses et nous détaille ses ac-
tions : lettre-infos, nouveau logo, le 
site internet de chaque paroisse 
(quatre terminés sur huit), l’émission 
Essentiel (vidéos des évènements), 
l’impression des livrets de carême ; 
tout ceci représente, bien sûr, un 
budget important !

Le dynamique père Florent Rin- 
geval, vicaire de la paroisse de la  
Sainte-Famille, à Nevers, nous détaille 
ses actions envers les jeunes : les 
cent servants d’autel, les enfants 
adorateurs, le groupe des étudiants 
et jeunes pros, les Baladins de l’Évan- 
gile, «  À Lourdes avec les jeunes  », 
le pèlerinage VTT qui rassemble 
quatre-vingt collégiens, et le gros 
projet des JMJ 2027, en Corée.

Beaucoup de travail en pers-
pective ! 

Un grand merci à Mgr Drouot, 
au père Ringeval et à Élodie Tizon 
de nous avoir consacré cette belle 
journée.

Rendez-vous en 2027…

Dominique et Gabrielle de la Ronde
Hubert et Marie Bénédict de Maigret

Dans la boutique
Emmaüs

Avec la communauté
Emmaüs

Au circuit
de Magny-Cours

Avec un viticulteur de Livry
Avec les pompiers

de Chantenay

Avec les catéchistes et sacristines

Découverte du trésor johannique
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Dossier réalisé par Annick Rougier
Photo : La Visitation, Taizé

DOSSIER

RENDRE VISITE
Quand Dieu visite son peuple, il s’approche, écoute, éprouve de la compassion, s’émeut 
comme Jésus devant le tombeau de Lazare ou face à la veuve de Naïm. Dans un entretien 
accordé à l’Osservatore Romano, le pape François proposait de « demander la grâce que 
notre témoignage de chrétiens soit porteur de la visite de Dieu à son peuple, c’est-à-dire d’une 
proximité qui sème l’espérance ». 
Espérance, élan, soutien, encouragement… Voilà ce que Marie et Élisabeth s’offrent 
mutuellement au cours de la Visitation. Voilà aussi ce que veulent partager les aumôniers 
qui vont à la rencontre des malades à l’hôpital, les visiteurs de personnes détenues à 
la Maison d’Arrêt, les Petits Frères des Pauvres ou les membres de la Société de Saint-
Vincent-de-Paul qui visitent les personnes isolées et nous tous qui faisons une « petite 
visite » à un ami ou un voisin malade ou dans la peine..
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L’AUMONERIE HOSPITALIÈRE

AUPRÈS DES MALADES
ET DES RÉSIDENTS EN EHPAD

“J’étais malade et vous m’avez visité…”
Mt 25, 36

LE TEMPS EST LONG 
À L’HÔPITAL...

« Le patient » doit « patienter » ! 
Aux urgences, tout d’abord, puis à la 
radio, au scanner… Une fois trans-
féré dans un service, il faut encore 
attendre le médecin, le résultat 
de la prise de sang, le diagnostic… 
Patienter pour recouvrer sa santé, 
pour sortir et rentrer chez soi ou 
pour trouver une place en ehpad… 
Cette attente, doublée d’incerti-
tude, peut être source d’angoisse, 
de doutes, de ruminations. C’est 
pourquoi, la proposition de visite 
de la part d’un membre de l’aumô-
nerie est, la plupart du temps, bien 
accueillie.  

LES MEMBRES DE L’AUMÔNERIE 
PRENNENT LE TEMPS...

Au cœur d’un hôpital pressé par 
le temps, pouvoir se recueillir à 
l’oratoire et confier à Dieu nos vi-
sites est une réelle chance. Notre 
disponibilité est appréciée  des 
patients. Nous leur offrons une 
écoute bienveillante, une présence, 
et, s’ils le souhaitent, un accompa-
gnement spirituel et/ou religieux. 
Nous pouvons revenir si besoin, se 
passer le relais entre aumôniers. 

En ehpad, la régularité de nos 
visites est vécue comme un signe 
de respect. Nous tentons d’offrir 
aux résidents une relation de qua-
lité, en s’adaptant aux besoins de 
chacun, en s’ajustant continuel- 
lement  ; notre « neutralité  » (ab-
sence d’informations médicales) 
permet de limiter les idées précon- 
çues. « L’écoute jusqu’au bout » est 
appréciée, en comparaison aux 

échanges vécus avec le personnel 
soignant, souvent interrompus, 
hélas, par les soins ou autre acte 
à réaliser. 

Certains traversent un combat 
spirituel pour ne pas céder à la 
désolation. Ils s’interrogent : « Quel 
est le sens de ma vie, désormais  ? 
Sur qui, sur quoi m’appuyer, pour 
tenir bon ? » Avec l’âge, le handicap, 
même si de nombreuses capacités 
ne peuvent plus être mobilisées, 
une nouvelle forme de vie peut 
advenir au quotidien. Notre rôle 
est d’être témoin de ces « pépites 
de vie  et d’amour  », toujours en 
mouvement, d’aider à les révéler. 
Observer la légèreté d’un moineau 
par la fenêtre, rendre grâce pour 
l’humour d’un soignant… “Dieu fait 
toutes choses nouvelles.” (Ap 21,5).

 
QUAND LE TEMPS EST COMPTÉ…

Certaines personnes âgées at- 
tendent avec impatience leur départ, 
pour retrouver leur conjoint(e) bien 
aimé(e), leurs enfants décédés trop 
tôt…  Ils se disent prêts à mourir, 
satisfaits de leur vie malgré les 
hauts et les bas. Leur gratitude, 

leur apaisement et leur espérance 
en la résurrection  sont un beau 
témoignage.

En unité de soins palliatifs, la 
durée de la fin de vie est moins 
longue. Heureusement, le patient 

LE TEMPS DES CERISES :  
CUEILLETTE DE PAROLES 
DE PATIENTS

“Je crois en l’Univers ; quand je 
mourrai, je rendrai mes billes à la 
terre. Comme le dit Lavoisier, la vie 
est un éternel recommencement : 
“Rien ne se perd, rien se crée, tout se 
transforme.” 

“À l’hôpital, je me sens humilié 
d’être aussi dépendant vis à dis des 
soignants… En recevant la commu-
nion dans ma chambre, alité, en 
pyjama, j’ai senti la proximité de 
Dieu. Tendresse. Cela a participé à 
restaurer ma dignité.

“Durant mon accident, j’ai vécu 
une EMI (Expérience de Mort Immi-
nente) ; j’ai ressenti un amour infini ; 
depuis, je n’ai plus peur de mourir.

Célébration dans un ehpad,
lors d’une visite pastorale
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PRENDRE SOIN ET ACCOMPAGNER
Suite à un texte romain de 1972*, la Commission Inter-
nationale Francophone a publié, en 1977, un document 
intitulé Sacrements pour les malades - pastorale et célé-
brations.

Les trois premiers chapitres de ce document ont pour 
titres  : « La visite des malades », « La communion des 
malades », « L’onction des malades ».

Dans la réflexion introductive nous trouvons « Sur les 
chemins des malades : les sacrements ». Et en n°1 : « La 
visite des malades ». « La rencontre gratuite, de personne à 
personne, est, pour les malades, un lieu de dialogue et d’amitié, 
un moyen d’insertion sociale, voire un temps de réflexion sur 
leur vie et de rencontre avec Dieu. »

Des conseils sont donnés : « Tous les chrétiens ont à 
partager l’attention et l’amour du Christ et de l’Église pour les 
malades. Ils sont donc invités à prendre soin, chacun selon  
ses possibilités, de ceux que la maladie a frappés, à leur rendre 
visite, à les réconforter dans le Seigneur, à leur apporter 
une aide fraternelle pour tout ce dont ils ont besoin. » […] 
« Celui qui est malade ne sera pas pour eux d’abord un ma-
lade, mais une personne : une personne, affectée sans doute 
par la maladie, mais appelée, elle aussi, à maintenir et dé-
velopper une vie de relation et d’échanges […] une personne 
conviée comme tout chrétien à faire de sa vie une réponse 
personnelle aux appels du Christ. »

Dans le respect, le visiteur pourra accompagner sa 
sœur, son frère malade selon quatre objectifs : l’aider à 
relire le sens de la (sa) vie ; l’accompagner dans sa ren-
contre avec Jésus Christ dans l’épreuve ; encourager une 
démarche de prière et, enfin, si cela est opportun, proposer 
une rencontre avec le Christ à travers les sacrements du 
Pardon, de l’onction des malades et de la communion.

Père Philippe Vivier

LA SOCIÉTÉ DE SAINT-VINCENT-DE-PAUL (SSVP) 

SERVIR LE CHRIST DANS LES PAUVRES
“Je me rends en visite à Jérusalem, pour le service des croyants de là-bas.

En effet, les chrétiens de la Macédoine et de l’Achaïe ont décidé de faire une collecte
en faveur des pauvres de l’Église de Jérusalem. 

Rm 15, 25-26

En 1617, Vincent de Paul, curé 
à Châtillon-sur-Chalaronne, 

dans l’Ain, demande le secours 
des paroissiens pour une famille 
pauvre et malade. La réponse est 
telle qu’il devra organiser cette 
charité active naissante. Avec 
Louise de Marillac, ils créeront  
des structures et organisations 
pour répondre aux besoins de 
ce temps. Deux siècles plus tard, 
en 1833, Frédéric Ozanam, avec 
quelques jeunes, créera une asso-
ciation qu’il placera sous le patro-
nage de saint Vincent de Paul pour 
« enserrer le monde dans un grand 
réseau de charité » et pour servir 
le Christ dans les plus pauvres.

Aujourd’hui, en Nièvre, deux 
équipes laïques vincentiennes 
s’activent pour répondre aux be-
soins locaux. Deux sources de 
rencontres  : l’une par l’intermé-
diaire des services sociaux (AS) 
qui signalent notre existence aux 
personnes en difficultés, l’autre 
par les enfants souvent loin de  
la Nièvre et en difficultés pour  
des visites régulières à leur vieille 
mère restée dans son village 
nivernais. Si nous avons été an-
noncés par l’AS, en général, un 
rendez-vous téléphonique suffit 
pour amorcer les rencontres. Par 
contre, demandée par un tiers la 
première visite est plus délicate. 
Les personnes vivant seules de-
puis des mois sont méfiantes sur 
les motifs de visite d’un incon-
nu. Aussi souhaitons-nous être 
recommandés quand cela est 
possible et accompagnés par un 
proche ayant la confiance de la 
personne visitée. Si ce contact se 
passe bien, la rencontre se conclut 

en fixant un second rendez-vous, 
l’amorce des visites suivantes.

Lors de ces rencontres tous 
les thèmes peuvent être abordés, 
tant religieux que laïcs, en respec-
tant croyances de chacun, intimité, 
vie de famille… il nous faut d’abord 
écouter. Nous sommes prêts pour 
répondre à tout type de problèmes 
et de situations, quitte à faire appel 
à une aide extérieure. Quels que 
soient les échanges, la règle d’or 
est la confidentialité.

En cas d’échanges impossibles 
compte-tenu de la faiblesse des 
personnes, il reste la caresse sur 
la joue ou la main posée sur la 
sienne. Pas de parole, le contact 
physique est souvent très riche et 
apaisant.

Jean-Paul Bernard
et Jean Saint Hillier

TÉMOIGNAGE

“J’ai eu l’occasion de connaître la Société Saint-Vincent-de-Paul par  
l’AS qui m’a proposé de rencontrer un bénévole. Celui-ci a pris contact avec moi 
par téléphone pour me visiter, si j’étais ok. J’étais en « isolement relationnel* », 
ces rencontres m’ont permis de reprendre confiance en moi et d’exister. Ces visites 
m’ont beaucoup apporté notamment mon accompagnement à Lourdes lors d’un 
pèlerinage de la SSVP. Les visites sont toujours d’actualité et me permettent de 
rencontrer d’autres personnes et de recréer un lien social.” Nathalie

* La Fondation de France fait le distinguo entre « solitude » plutôt rencontrée en 
ville et « isolement relationnel » en milieu rural où il existe parfois des mini réseaux 
d’entraide de voisinage.

est soulagé grâce aux médica-
ments  ; pour la famille qui veille, 
par contre, un trouble apparait 
parfois. Ils s’interrogent : « Pourquoi 

est-il encore en vie  ? S’accroche-t-il 
par peur ? Souffre-t-il ? Lui reste-t-il 
encore quelque chose à vivre, 
quelqu’un à saluer ? » Ces derniers 
mois, la solution de l’euthanasie a 
été évoquée à plusieurs reprises 
en notre présence…

En réanimation, une course 
contre la montre s’enclenche, pour 
les familles dont le proche est en 
état de mort cérébrale et à qui on 

a proposé un don d’organe. Bou-
leversées par l’annonce du décès, 
elles ont quelques minutes, seule-
ment, pour se décider à accepter 
cet acte ou pas. Une prière de 
bénédiction est parfois demandée 
avant le prélèvement ; un moment 
émouvant, profond. La vie, plus 
forte que la mort !

Marion Ligouy et Laura Gonnet
aumôniers au Centre Hospitalier 

de l’Agglomération de Nevers

Alors qu’il était chargé d’offrir 
l’encens, dans le sanctuaire, Zacharie 
avait appris qu’Élizabeth, son épouse, 
allait donner naissance à un fils et il 
était devenu muet. Le jour de la cir-
concision de ce fils, Jean, qui devait 
devenir le Baptiste, il retrouva l’usage 
de la parole et il prophétisa : 

“Béni soit le Seigneur, le Dieu 
d’Israël parce qu’il a visité et 
délivré son peuple…

Et toi, petit enfant, tu seras 
appelé prophète du Très Haut 
car tu marcheras sous le regard 
du Seigneur, pour préparer ses 
chemins… 

Grâce à la miséricordieuse 
tendresse de notre Dieu, le soleil 
levant, venu d’en haut, nous a 
visité.” (Lc 1, 68-79)

Le prêtre Zacharie dans le temple
(cathédrale de Nevers)

À NOTER
L’équipe d’aumônerie du Centre Hos-
pitalier de l’Agglomération de Nevers 
cherche des bénévoles pour des visites 
en EHPAD.
INFOS 03 86 93 71 39
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LES PETITS FRÈRES DES PAUVRES

CONTRE L’ISOLEMENT DE NOS AÎNÉS
“Ses frères, ses sœurs et 

ses connaissances d’autrefois
vinrent tous le visiter.
Ils mangèrent le pain

avec lui dans sa maison.”
Job 42, 11

De plus en plus de personnes 
âgées sont isolées, privées de 

liens et des plaisirs simples et es-
sentiels de la vie. Depuis 1946, les 
Petits Frères des Pauvres luttent 
contre l’isolement et la solitude des 
personnes âgées, prioritairement 
les plus démunies. Accueillir, visiter, 
organiser des animations collec-
tives, des réveillons, des vacances, 
aider matériellement et morale-
ment… toutes ces actions contri-
buent à apporter aux personnes 
accompagnées l’affection dont elles 
sont tellement privées, à restaurer 
du lien, à les réinscrire dans un 
tissu social qui les soutienne.

Dans la Nièvre, vingt-deux bé-
névoles visitent trente-deux per-
sonnes une fois par semaine ou par 
quinzaine suivant les disponibilités. 
Les personnes accompagnées se 
sont fait connaître par l’assistante 
sociale ou par le bouche à oreille. 
Elles sont visitées à leur domicile et 
lorsque l’heure de l’ehpad a sonné, 
les visites se poursuivent toujours 
aussi fidèlement. Les Petits Frères 
des Pauvres proposent parfois des 
vacances de quelques jours dans  

des maisons adaptées ou des sorties 
au cinéma (à Nevers, des places ont 
été offertes par le Rotary-Club), ou 
au spectacle quand des artistes 
– comédiens ou musiciens – offrent 
leurs talents.

Témoignage donné, mardi 20 janvier, à 
“la rencontre…”, rue Claude Parent à Nevers, par

Jacques de Rolland, Martine Michalon,
Julien Bonnard et Raphaël De Broucker,

petits frères des Pauvres

UNE VISITEUSE DE PRISON

À LA RENCONTRE
DES PERSONNES DÉTENUES

“J’étais en prison, et vous êtes venus à moi.” 
Mt 25, 36

Dans son numéro de décembre 
2025 (page 17) et le mois der-

nier (page 5), Église de la Nièvre a 
rendu compte des activités de l’au-
mônerie de la Maison d’arrêt de 
Nevers, mais les membres de cette 
aumônerie ne sont pas les seuls à 
aller régulièrement à la rencontre 
des personnes incarcérées. Ainsi, 
dans son numéro du 12 avril 2025, 
Le Journal du Centre a publié un ar-
ticle intitulé : Seule visiteuse de prison 
dans la Nièvre, elle noue des relations 
constructives avec les détenus. 

Il est expliqué dans cet article 
ce que Colette vit pendant ses vi-
sites : « La première fois que je suis 
sortie de prison après une visite, ça 
m’a fait quelque chose. J’avais envie 
de courir dans la rue, de crier. J’ai 
encore plus pris conscience de la 
chance que j’avais d’être dehors… On 
parle de toutes sortes de choses, de 
cinéma, de littérature, de voyage… » 
Les détenus ne ratent jamais un 
rendez-vous « c’est donc bien qu’ils 
en ont besoin ! … tisser des liens avec 
une femme, ça peut aider à les rendre 

meilleurs… ». Olivier Serres, directeur 
du Spip (Service pénitentiaire d’inser- 
tion et de probation) de la Nièvre 
confirme : « Ce genre d’action lutte 
contre l’effet “désociabilisant˝ de l’in-
carcération… »

Colette est en contact régulier 
avec l’Association Nationale des 
Visiteurs de Personne sous main 
de justice (ANVP) « Cet accompa-
gnement dans un réseau évite l’isole-
ment, surtout au départ », souligne 
Olivier Serres qui ajoute : « Ce serait 
bien d’avoir du renfort. »

VISITE, VISITE… VOUS AVEZ DIT VISITE ?
Paul dit à Barnabé : “Retournons donc visiter les frères dans chacune des villes

où nous avons annoncé la parole du Seigneur. Nous verrons où ils en sont.”
Ac 15, 36

Depuis l’été dernier, Église de la Nièvre s’est fait l’écho des premières 
visites pastorales de Mgr Grégoire Drouot à des paroisses du diocèse. 
Il s’agit de l’une des formes de visites qui sont pratiquées dans 
l’Église. C’est l’occasion de nous intéresser à quelques définitions.

LES VISITES PASTORALES

Moments forts de communion, 
les visites pastorales permettent à 
l’évêque non seulement de « voir 
ce qui se fait déjà, d’encourager ce 
qui se met en place » mais aussi 
d’ouvrir de nouveaux horizons 
en replaçant la vie de chaque pa-
roisse dans une dynamique plus 
large : celle du diocèse. Ces visites 
sont aussi l’occasion pour les pa-
roisses de se situer au cœur de 
la vie sociale de leurs communes. 
L’évêque va à la rencontre de tous, 
fidèles catholiques ou non, car 
l’Église, enracinée dans le tissu 
local, dialogue avec les réalités 
sociales concrètes.

Dans l’émission Parole de l’évêque 
du mois de janvier dernier, Mgr Gré- 
goire Drouot expliquait : «  Je vais 
poursuivre et terminer les visites pas-
torales en paroisse. Je formule le vœu 
de les vivre comme des visitations fra-
ternelles où tous se sentent accueillis, 
pour que nous marchions ensemble 
à la suite du Seigneur. C’est l’enjeu de 
ces visites de se donner du courage 
mutuellement pour continuer notre 
route à la suite du Seigneur. » 

VISITE AD LIMINA 

L’expression latine ad limina 
apostolorum qui signifie : au seuil 
[des basiliques] des apôtres, est uti-

lisée pour désigner la visite que 
chaque évêque fait périodique-
ment au Saint-Siège. Les évêques 
européens, et notamment fran-
çais, font ce pèlerinage tous les 
cinq ans. La visite ad limina est 
d’abord un pèlerinage sur les tom-
beaux des apôtres saint Pierre et 
saint Paul. Elle permet également 
de renforcer les liens avec le Saint-
Siège, ainsi qu’entre diocèses voi-
sins et entre provinces proches. 
Au cours de la visite ad limina, les 
évêques rencontrent le Pape et 
les responsables des dicastères et 
congrégations.

VISITE APOSTOLIQUE

La visite apostolique est une 
visite extraordinaire assurée par 
une autorité extérieure à la com-
munauté. Il s’agit « d’une initiative 
exceptionnelle du Saint-Siège qui 
consiste à envoyer un ou plusieurs 
visiteurs pour évaluer un institut 
ecclésiastique tel qu’un séminaire, un 
diocèse ou un institut religieux. »

VISITES CANONIQUES
DES INSTITUTS RELIGIEUX 

Les instituts religieux et les 
sociétés de vie apostolique sont 
traditionnellement soumis à des 
contrôles réguliers que l’on dé-
nomme du terme générique de 

« visites canoniques ». La vigilance 
et le contrôle de la part des au-
torités ecclésiales doivent être 
perçus comme une opportunité, 
une nécessité aussi, permettant 
de vérifier le bon fonctionnement 
institutionnel de la congrégation 
et l’adhésion de ses membres au 
charisme de l’institut.

Ici ou là, on a pu manquer à la 
régularité des visites, ce qui a permis 
à certains abus de gouvernance 
de prospérer, à certains compor-
tements individuels de divaguer. 
Ailleurs, on n’a pas lancé de visite 
extraordinaire, alors qu’elle eût été 
plus qu’opportune.

SOURCES
• https://eglise.catholique.fr/glossaire/visite-ad-limina/
• www.viereligieuse.fr/wp-content/uploads/2023/12/CORREF-CEF-Vademecum-sur-les-visites-2023.pdf
• www.lavie.fr/christianisme/eglise/visite-dans-le-diocese-de-strasbourg-pourquoi-parle-t-on-dune-visite-apostolique



	 20		     MARS 2026 	 MARS 2026    	 21

 
 

     MÉDIAS

RADIO
RCF NIÈVRE

 LA TRIBU SUR LE CHEMIN
Bénédicte, 19 ans, a relevé le défi de faire 
sept émissions cette année.
Tout est « fait maison ». Le jingle enregistré 
en dix minutes : piano et voix d’enfants. 
Chaque épisode s’enregistre à domicile. 
Le thème ? Leur pélé Saint-Jacques-de-
Compostelle commencé il y a sept ans en 
famille (dix enfants et un âne).
De beaux chants éclairent l’émission, les 
voix sont fraîches, la joie naturelle permet 
de « voir » leurs visages même à la radio, 
c’est spontané, parfois rude mais toujours 
émaillé d’histoires drôles comme celle 
de leur âne qu’un campeur ramène en 
pleine nuit après s’être fait débarbouiller 
gentiment le visage pendant son sommeil !
Nourriture, météo, rôle de chacun,  

Nevers  89.2
Cosne-sur-Loire  103.8
Château-Chinon  96.8
Clamecy / Avallon  89

 

 

« En contemplant cette splendeur,
j’ai découvert l’infinie bonté
du Créateur. » Cette phrase, dont 
j’ai oublié l’auteur, me revient à 
l’esprit quand, allongée dans l’herbe,
après trois bonnes heures de marche
dans un sentier de montagne, je 
regarde le paysage qui m’entoure. 
Les eaux du lac ont une couleur 
proche de celle du ciel et les taches 
blanches des névés illuminent les 
pentes rocheuses. Un sentiment 
de plénitude m’envahit et mon 
esprit s’envole vers ceux que j’aime, 
y compris ceux que mes yeux ne 
peuvent plus voir. « C’est beau ! » 
me disent mes petites-filles : leur
capacité à s’émerveiller me comble de
joie. L’émerveillement est le premier
pas vers le respect. Comme le dit 
François, notre maison commune 
a grand besoin de nous. L’admirer, 
au fil des saisons,  nous conduit à 
l’aimer et à vouloir la protéger.
Béni soit ce temps des vacances, 
qui nous rapproche de la Création 
et de celui qui nous l’a confiée.

 ... ET DIEU
VIT QUE 
CELA
ÉTAIT BON.

”

	 MARS 2026    	21

 

AGENDA

MARS
MERCREDI 4

 Enseignement catholique Rencontre des  
chefs d’établissement et des prêtres référents 
9H CSND

 Parcours de prière accompagnée (voir 
page ci-contre) 19H MDD

JEUDI 5
 Évêques et vicaires généraux de la

province Réunion AUXERRE

VENDREDI 6
 Conseil épiscopal 9H ÉVÊCHÉ

SAMEDI 7 > DIMANCHE 8
 ACI Halte spirituelle VÉZELAY

DIMANCHE 8
3e DIMANCHE DE CARÊME

DIMANCHE 8 > JEUDI 12
 Visite pastorale à la paroisse Notre-

Dame entre Loire et Forêts

MERCREDI 11
 Équipes du Rosaire Conseil diocésain 9H MDD
 Parcours de prière accompagnée 19H MDD

JEUDI 12
Rencontre judéo-chrétienne 18H30 MDD

VENDREDI 13
 Conseil épiscopal 9H ÉVÊCHÉ
 Fraternité diaconale Rencontre 18H30 MDD

SAMEDI 14
 Assises du catéchuménat 9H MDD

DIMANCHE 15
4e DIMANCHE DE CARÊME

MERCREDI 18 > DIMANCHE 22
 Visite pastorale à la paroisse Saint

Paul au cœur de la Nièvre

MERCREDI 18
 Parcours de prière accompagnée 19H MDD

JEUDI 19
 Formation funérailles 9H30 MDD
 Causerie Avec Bernadette, apprendre de

saint Joseph 15H EBSN
SAMEDI 21 > DIMANCHE 22

 Vie Chrétienne Rencontre des groupes MDD

DIMANCHE 22
5e DIMANCHE DE CARÊME
Journée du CCFD - Terres solidaire

LUNDI 23 > VENDREDI 27
 Assemblée plénière des évêques à Lourdes

MERCREDI 25
ANNONCIATION DU SEIGNEUR

 Fête de Pâques à l’Espace Bernadette
Messe 11H30 ; Chapelet 14H  ; Marche Sur
les pas de Bernadette 15H ; Adoration 17H ;
Repas amical (réservation au 03 86 71 99 50)
19H30 ; Procession 20H30 EBSN

 Parcours de prière accompagnée 19H MDD

JEUDI 24
 Atelier de broderie d’Icônes selon la tra- 

dition orthodoxe par Juliette Brunet, iconographe,
Jean-Pierre Brunet, diacre 9H30 EBSN

DIMANCHE 29
DIMANCHE DES RAMEAUX
ET DE LA PASSION DU SEIGNEUR

 Rencontre islamo-chrétienne 14H  EBSN

MARDI 31
 Conseil épiscopal 9H ÉVÊCHÉ

AVRIL
MERCREDI 1er

MERCREDI SAINT
 Prêtres, diacres et leurs épouses Journée 

de récollection 12H ROUY
 Messe chrismale 18H SAINT-SAULGE 

SAMEDI 4
SAMEDI SAINT

 Vigile pascale avec baptême des
catéchumènes DANS LES PAROISSES

DIMANCHE 5
DIMANCHE DE LA RÉSURRECTION

 Fête de Pâques à l’Espace Bernadette 
Messe 10H ; Repas festif (25 €, inscription
au 03 86 71 99 50) 12H15 ; Causerie :
Ressusciter avec le Christ 15H ; Prière du
soir 19H EBSN
LUNDI 6 > SAMEDI 11

 Pèlerinage diocésain à Lourdes

MERCREDI 8
 Jeunes pros Rencontre 19H30 MDD

MDD : Maison du diocèse 

EBSN : Espace Bernadette Soubirous, Nevers

SITE DU DIOCÈSE
www.nievre.catholique.fr 

Abonnez-vous
à la lettre d’informations 
(en bas de la page d’accueil)

  diocesenevers

INTERNET
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À NOTER

VIVRE LE CARÊME
AVEC JEAN-BAPTISTE
DELAVEYNE
Le livret de carême est disponible dans 
vos paroisses ou sur le site du diocèse. 
N’hésitez pas à vous le procurer. 
Depuis le mercredi des Cendres, pour 
chaque dimanche du Carême et chaque 
jour de la semaine sainte, vous trouverez, 
à l’exemple de Jean-Baptiste Delaveyne 
dont la vie est rappelée et dont on fête les 
350e anniversaire de l’ordination, un texte 
et des suggestions pour progresser sur le 
chemin nous conduisant vers Pâques.
Un autre parcours de Carême pour les 
enfants est aussi disponible disponible, en 
téléchargement sur le site du diocèse :
www.nievre.catholique.fr/chemin-de- 
careme-2026-special-enfants/

ÉGLISES DE NEVERS
DEVENIR GUIDE BÉNÉVOLE 
Cet été, faites visiter les églises de Nevers
Depuis près de quarante ans, l’association 
Regards sur la cathédrale de Nevers assure 
durant l’été des visites commentées de 
la cathédrale Saint-Cyr-et-Sainte-Julitte. 
Afin d’accueillir toujours mieux visiteurs, 
touristes et pèlerins, l’association vous 
invite à rejoindre son équipe de guides 
bénévoles. 
Une formation adéquate vous est proposée 
durant le premier semestre de l’année, 
mais soyez rassuré, cela ne nécessite pas 
de compétence inouïe : votre enthousiasme 
et votre sourire sont bien plus importants 
que vos connaissances ! Comme pour 
les visites que nous assurons depuis des 
années, chaque guide parle librement de 
l’église telle qu’il la connaît et telle qu’il 
l’aime. Pour les nouveaux bénévoles, les 
premières visites commentées peuvent 
être faites à deux voix, le temps d’acquérir 
l’aisance nécessaire. Vous découvrirez vite 
à quel point c’est une mission agréable et 
gratifiante.

Si vous êtes intéressé, contactez sans 
tarder, l’association ou son président, 
Jean-Michel Drugeon. N’hésitez pas à en 
parler autour de vous.

Pour les 18-30 ans, en partenariat 
avec des associations œuvrant en 
réseau dans le même but, il est 
également possible de faire visiter de 
nombreuses autres églises remar-
quables de France dont Conques, 
Vézelay, Bourges… et même d’Europe : 
Canterbury, Venise, Séville, etc.

INFOS Regards sur la cathédrale 
de Nevers ; 06 01 77 44 60 ;
regards.cathedrale@nievre.catholique.fr 

ESPACE BERNADETTE
PENDANT LE CARÊME
À l’espace Bernadette, à Nevers :
• Adoration du Saint-Sacrement, le jeudi, à 13h 
• Chemin de croix, suivi d’un bol de riz, 
le vendredi, à 18h30 (participation libre)
• Chapelet, le samedi, à 13h30
• Temps de prière, jeudi saint, vendredi 
saint et samedi saint

LIVRES
SUGGESTION DE LECTURE
par la Procure de Bourges 

 Enquête sur ces jeunes 
qui veulent devenir chrétiens
Antoine Pasquier • Éd. Mame • 15,90 €

Ce livre, fruit d’une 
enquête de terrain, a 
pour ambition de lever 
le voile sur l’identité 
de ces nouveaux venus 
et aussi de mettre 
en lumière comment 
les paroisses les 
accueillent. 

 Cheminer vers la lumière
Valérie Mazeau • Éd. 
Salvator • 18,50 €
Renaître à 55 ans : 
Valérie Mazeau l’a  
expérimenté le soir de 
son baptême. Une 
expérience intime 
qu’elle restitue avec 
beaucoup de sensi-
bilité et d’allégresse.

description des paysages… on sait tout. 
Et même si les nuits sont courtes, la petite 
dernière nous donne son truc : elle dort 
en marchant ! 
Émissions diffusées le 8 avril et le 6 mai, 
et à écouter en podcast sur rcf.fr « la tribu 
sur le chemin ».

Nous avons appris avec tristesse, le 16 février, le 
décès de Marie-Claude Royer. 
Très investie dans la vie de l’Église et membre, de 
longue date, de l’équipe de rédaction d’Église de 
la Nièvre, elle a rédigé plusieurs beaux dossiers et 
de nombreux articles, en particulier le « … Et Dieu 
vit », daté de juillet-août 2017, que nous reprodui-
sons ci-dessous, pour lui rendre hommage.

DANS NOTRE PRIÈRE

Marie Claude Royer
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BIBLISTE SANS LE SAVOIR
Pendant plusieurs mois, avec les autorisations du père Jacques Billout, auteur des textes, de Guy Billout, illustrateur,
et de leur éditeur, nous vous proposons de (re)découvrir l’origine biblique de quelques expressions françaises.
Textes et illustrations sont extraits des ouvrages Biblistes sans le savoir (Éditions du Signe).

ÉCOUTE & REGARDE

“Le troisième mois
après leur sortie

du pays d’Égypte,
les fils d’Israël arrivèrent

au désert du Sinaï.”
(Exode 19, 1)

LA
TRAVERSÉE
DU DÉSERT

Seigneur,
donne-nous de te rencontrer 
dans les déserts de nos vies ! 

PRIÈRE
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Le peuple de Dieu a quitté la 
terre d’Égypte où il était réduit 

en esclavage. Sous la conduite de 
Moïse, inspiré par Dieu, il traverse 
la mer Rouge puis arrive dans le 
désert du Sinaï. Il y séjournera qua-
rante ans avant de pouvoir entrer 
dans la Terre promise. Long séjour 
au désert pour se purifier de ses 
idoles avant de pouvoir goûter le 
lait et le miel de la liberté ! 

L’expression traversée du désert 
signifie une période plus ou moins 
longue d’isolement, de retrait. Elle 
a d’abord été employée dans le 
domaine de la vie politique. 

D’après le Petit Robert, l’expres-
sion serait née à propos du général 
de Gaulle retiré de la vie publique 
entre 1946 et 1958.

L’expression prêcher dans le 
désert est attribuée au prophète 
Isaïe, expression reprise pour Jean 
le Baptiste prêchant la conversion 
du cœur. 

www.voyages-gonin.com
Autocars, mini-bus 18 places et 9 places Grand Tourisme

03 86 77 11 44 03 86 77 11 44 

 0 6  85  72  58  4 10 6  85  72  58  4 1
  rodr i guesf f58@gma i l . c omrodr i guesf f58@gma i l . c om

  SERMOI SE-SUR-LO IRESERMOI SE-SUR-LO IRE
  

TRAVAUX 
DE MAISONS

PEINTRE-VITRIER, 
PLAQUISTE,

REVÊTEMENT 
DE SOL

Isolation
Panneaux solaires

Bornes de recharge
03 86 37 11 47 – www.charpenet1951.com

Pour soutenir la revue
et faire connaître votre activité

CET ENCART
EST POUR VOUS !

contact / 03 86 71 86 00
secretariat.edln@nievre.catholique.fr
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    DÉCOUVRIR

Son curé desservant reçoit du prieur 
de Saint-Saulge sa fonction, son bé-

néfice, quelques biens fonciers (un pré, 
deux terres à froment).

Les assemblées révolutionnaires bou-
leversent le clergé. Le curé Saignol est dit 
insermenté, en 1802, car n’aurait pas prêté le 
serment de fidélité à la Constitution civile 
du clergé (1790). Il s’est réfugié en Suisse 
jusqu’en 1797.

Après le retour de la paix religieuse 
construite par le Concordat entre Napoléon 
Bonaparte et le pape (1801), l’autorité dio-
césaine d’Autun le présente : a de la piété 
et du zèle, médiocrement instruit, très 
aimé. Il est désigné pour desservir Cizely.

Les restaurations nécessaires engagées 
par les municipalités par les votes d’impo-
sitions concernent la voûte de l’église, la 
reconstruction du clocher d’abord en bois 
(1837) puis en pierre (1852).

L’ÉGLISE ACTUELLE

Le clocher de Cizely semble pouvoir 
défier de fortes tempêtes futures. Sa base 
carrée à trois étages est encadrée sur ses 
façades nord et sud d’un avant-corps sur 
deux étages, sur lequel s’appuient deux 
contreforts à chaque angle.

La nef pratiquement carrée a un grand 
berceau qui englobe les murs et le plafond. 
Le mur nord possède un vitrail du XVe siècle 

réemployé, coloré en grisaille et jaune où 
est représentée une femme symbolisant 
sainte Marie-Madeleine.

 L’abside-chœur voûtée en berceau 
brisé est occupée par un grand autel du 
XVIIIe siècle de près de deux mètres de 
longueur, sur une face l’agneau pascal est 
couché sur la croix. Le mur de l’abside très 
épais est percé de trois ouvertures étroites 
aux vitraux éclatants de couleur.

À l’extérieur, le chevet est à pans coupés.

C’est une église de village, avec des 
richesses, jamais abandonnée.

Élisabeth Franc
Photos de Cécile Millot

CIZELY
L’ÉGLISE SAINTE-MADELEINE

L’église de Cizely (paroisse Saint- 
Jean en Sud-Nivernais) est une 
donation faite à l’abbaye Saint- 
Martin d’Autun, confirmée en 1174 
par le pape Alexandre III.



PRIÈRE

Que je vous cherche, mon Dieu, 
afin de vous aimer ; 

mais pour vous chercher utilement, 
il faut vous chercher par l’amour. 

Que je fasse toutes choses
par l’amour de votre amour,

que je vous cherche de telle sorte
en vous aimant que je vous trouve

afin de vous aimer encore davantage 
et que je ne vous perde jamais

en cessant de vous aimer,
car si je ne vous aimais pas,

je ne vous perdrais pas seulement
mais je me perdrais encore moi-même,

parce que votre amour est ma vie.

Jean-Baptiste Delaveyne

Vue sur le Saint Sacrement,
depuis « la cellule » de Jean-Baptiste Delaveyne, 

dans l’église de Saint-Saulge


